RECIT 

VERITABLE 


seicpaue 
au  Parlement, 
fur 

la  déclaration  du  mois 
^ de  Septembre 
1515. 


RECIT^  rERITJBlE' 

dè  ^uï  iêp  papé  an  Parlement^ 
'■  ' fur  la  déclaration  du  mois^^  ' 
de  Sept.  161^.  ‘ ■ 

? ^ ■ -v  ; ^ : -2,-; 

*■  te  Roy  àyatic  cnuôyé  "à'ia 
Gbür  vne  Dcclaratiori  contre 
I^rincc  de  Condé,&  ceux 
güMont  fuiuy  en  ces  demie 
inouaemcnts , conceuë  en 
mes  fi  cxtraordinaircs^qae 
Jîïe  la  poftcriié  dudi<fi  .Séigheût 
Prince  cft  nottëejlà  rnatiercmife 
en  deliberation, toutes  les  Cham 
tires  aflcmblees,  & les  opinidiis 
continuées  par  quatre  matinées', 
cfquellcs  il  a cfté  particulierc- 
rtient  reprefenté  , corninc  telle 
Déclaration’ contre  les  Princei 
du  Sang.eftoit  fans  exemple, & 
contre  les  loix  & forthes  du 

A V 


RoyaumCjdc  tout  temps 
liées  & muiolablement  prajtic- 
quéesen  telles  matières, la  Cour 
auroit  iuge  qu’en  vnc  affaire  de 
tel  poix  & importance, il  tftoic 
du  feruice  du  Roy,&  affermif- 
fement  de  fon  audorité  ,dc  ne 
porter  les  affaires  aux  extrétnit 
t.ez'  de  la  guerre  64  du  trouble, 
mais  pluftoff  conferuer  la  paix 
acq.uuc  par  la  valeur  & prudçn? 
ce  incomparable  du  feu  Roy 
Henry  LE  G ra NDj&furccs 

confiderations  efl;  interuenu  Ar-? 
teft  du  18.  du  mefme  mois, par  le-? 
quel  la  C O V R a ordonné  qu’on 
eferiroit  au  Roy  les  caufes  & 
motifs  qui  l’auoient  retenue  de 
procéder  à l’enregiftrcment  5c 
publication  de  ladiéfc  Déclara- 
tion r5i  ncamraoins  afin  de 


contenir  les  fubjets  en  leur  <îc- 
uoir  6c  fideile  obeifTance  , faiét 
defences  à toutes  perfonncSjdc 
quelque  qualité  6c  condition 
qu’elles  foicut,de  prendre  les  ar- 
mes,pour  quelque  caufe  & pré- 
texte que  ce  foitjfans  auétorité 
& commiffion  du  Roy  , & en- 
joint à tous  PrinceSjOfficiers  de 
la  Couronne, Seigneurs  6c  Gen- 
tilshommes,qui  ont  prins&  le- 
ué  les  armes  lans  permilliondu 
Roy , de  les  pofer  & fe  retirer 
dans  vn  mois,fçauoir  les  Princes 
6c  Officiers  de  la  Couronne  vers 
le  Roy, & tous  autres^  Seigneurs 
6c  Gentilshommes  en  leurs  mai- 
fons,furpeine  ledid  temps  pafle 
d’eftre  procédé  contr’eux  com- 
me criminels  de  leze  Majefté,ôc 
perturbateurs  du  repos  public. 


fuiuantîa  rigueur  des  ordonna-' 
CCS.  Lciqucl  Arreft  àinfi  fôlerhij 
nellemcnt  donné  & concerté',’ 
(la  vcifité  duquel  efl:  tt^p  cofià 
ftante  & recongneae  par  toui 
Melficurs  qui  y ont  alI)fté,poui? 
lofer  denier)  a deub  clkc  lainétc 
& inuiolable,râns  qu'on  y peut 
toucher  ou  le  corrôpre  en  qutl-* 
que  façon  que  ce  loit  : Neant^ 
moins  il  fe  trouue  que  ce  iour  tt; 
de  Septembre  on  en  public  vhé 
autre  que  l’on  a faid:  impriméé 
tout  contraire  au  véritable,  tant 
cnformequ’cnfübftance,&com’ 
trclefens  &intention  de laCouri 
Ce  qui  ne  peut  chré  procédé 
que  d’vne  audace  infupportà-' 
blc,&  fraude  manifcllc  de  ceui 
qui  ont  entrepris  & attenté, ce 
qui  n’a  iamaisefteveuny  enten» 


dit  au  Parlement  depuis  foncfta- 

blifTement:  En  quoy,  outre  le 
fcandale  publiée^ , & la  diuifion 
qu’on  fai(5t  naiftre  en  vne  telle 
Compagnieion  a grandement 
prciudiçié  au  fcruicc  du  Roy, 
parce  que  c’eft  donner  fubiect  à 
ceux  qui  ont  piis&  leué  les  ar- 
mes de  ne  fc  foncier, ny  de  l’vn, 
ny  de  1 autre Arreft,ains  les  tenir 
tous  deux  efgalement  fufpcds, 
& les  arguer  de  nullité  , efta'nt 
impolTible  qu’ils  foient  enfem- 
blement  veritables.Ce  qui  doit 
feruir  de  précaution  pour  dé- 


tromper ceux  entre  les  mains 
dcfqucls  viendront  ces  deux  di- 
ucrles  pièces,  & fçauoir  diftin- 
guer  le  vray  Arreft  d auec  ccluy 
qui  efl  notoirement  change,  al- 
téré & falfifie. 


